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Remarque . Ce Remède qui ell très - fim-
ple , eft un des plus sûrs contre les Pa¬
naris ; la perfonne de qui nous le tenons ,
nous a allurés en avoir guéri nombre de
la dernière conféquence par Ton feul ufa -
ge , & qu ’elle a bien fauvé des doigts de
l ’amputation , qu ’on étoit fur le point
d ’en faire . C ’eft une guérifon bien fâ -
cheufe , que celle qui ne s ’obtient que par
la deftruétion d ' une partie de nous - mê¬
mes ; & on ne peut trop louer les Remè¬
des Chirurgicaux , qui guériffent fans le
trifte fecours des opérations .

CHAPITRE TROISIEME .
COLLYRES & GARGARISMES .

§ . I . Des Collyres * .

Collyre rafraichtjfant contre la rougeur des
Yeux .

P Renez des eaux de Plantain ,de Morel le ; de cha¬
cune une once ;

de la Poudre de Tuthie prépa¬
rée , vingt grains ;

du Sel de Saturne , douze
grains.

* Le Collyre eft un Remède externe , propre
& particulier pour guérir les maladies des Yeux .
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Mêlez le tout , pour un Collyre , que

l ’on fera tiédir , & dont on badinera les
yeux troL ou quatre fois dans le jour .

. Ou bien , s ' il y a chadie ;
Prenez des Eaux d ’Euphraile ,

de Fenouil , de chacu¬
ne une once ;

de la Tuthie préparée , dix - huit
grains ;

du Vitriol blanc , quatre grains .
Mêlez le tout , pour un Collyre , dont

* on laitlera tomber quelques gouttes dans
l 'œil deux ou trois fois le jour .

Remarque . Le premier des deux Colly¬
res ci - deffus convient dans les ulcères , &
la démangeaifon des Paupières , dans les
Ophthalmies invétérées , & pour guérir les
Yeux larmoyans , & menacés de fiflule : il
abforbe & adoucit l 'acrimonie corroiive
des humeurs qui le jettent fur les yeux ; ce
qui lui a tait donner le nom de rafraîchif-
iant : le fécond eft plus déterfif , & doit
être préféré , lorfque des humeurs épaiflès
& gluantes collent les bords des Paupiè¬
res ; il les nettcye , & les dcfséche promp¬
tement .

Collyre contre l ’Ophthalmie , ou inflamma¬
tion des Yeux commençante .

Prenez de la Pulpe , ou moelle d ’une
Pomme grillée devant le feu .

Déiayez - là dans un peu de Lait , & ajou¬
tez - y une demi - pincée de Poudre de Sa¬
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fraii , pour appliquer chaudement fur Tes
Yeux malades .

Ou bien ,
Servez - vous de Cataplafme de mie de

Pain & de lait ( a ) , ou de décoétion de
Racine de Guimauve , dont on fe badinera
plufieurs fois dans la journée , y trempant
des comprelles que l ’on apliquera fur l ’œil :
malade *

Collyre contre la Rougeur , Cha (Jte , Taye s
& Ulcère des Yeux .

Prenez de la Couperofe blanche , un
fcrupule »

du Verd de gris , huit grains »
Verfez fur le tout trois feptiers d ’eau

chaude , & gardez la liqueur pour l ’ufage ;
La façon de s ’en fervir eft d ’en faire tom¬

ber deux ou trois fois le jour quelques
gouttes dans l ’œil malade , ayant foin de
remuer la bouteille auparavant .

Ou bien ,
Prenez de l ’Eau Rofe , quatre onces .
Difl 'olvez - y un peu de Sel Ammoniac

de manière que la Langue en fente l ’acri¬
monie ; ce qui peut aller à deuxfcrupules *
ou un gros . ,

Yerfez enfuite la Liqueur dans un vaif-
feau de Cuivre , & l ' jr lailfez jufqu ’à ce
qu ’elle ait pris une légère couleur bleue ;
retirez -la alors , & gardez - la dans une
Bouteille pour l ’ufage.

La manière de s ’en fervir , eft d ’en laif-

i *J Voyez le Chap . des Cataplafmes , pag , zor,
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fer tomber quelques gouttes dans l ’œil
deux ou trois fois le jour , & de conti¬
nuer jufqu ’à ce que la tache foit diflipée :
fi elle caufe trop de cuiflon , on y ajou¬
tera un peu d ’Eau Rofe , pour en modé¬
rer l ’adlivité . .

Collyre contre l ' Ulcére de la Cornée .
Prenez du Miel commun ,

& du Jus d 'Oignon , de chacun
parties égales .

Mèlez - Ies enfemble , & faites - en couler
quelques gouttes dans l ’œil deux iois le
jour ; & trempez dedans une comprefle ,
pour appliquer deflus , que vous renouvel¬
lerez deux ou trois fois dans les vingt -
quatre heures , vous fervant toujours de la'
même comprefle .

Collyre contre la fiibleffe & ta rougeur des
Yeux .

Prenez de la Tuthie préparée , une '
demi - once

de la Perre Hématite prépa¬
rée , un fcrupule ;

du meilleur Aloës préparé , fix '
grains

des Perles préparées , deux '
grains -

Mêlez le tout avec une fuffifante quan¬
tité de graille de Vipère dans un Mor¬
tier de verre , dont le Pilon foit de la :
même matière , & faites -en foir & matin :
un Liniment au bord des Paupières av ^ c.'
un petit Pinceau . -
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vé plufieurs fois les bons effets , doit être
précédé d ’une faigiiée , d ’un véficatoire à
la nuque du cou , ou derrière les oreilles , .
dont on entretiendra le luintement pen¬
dant un mois , & de quelques Purgations ,

afin de donner u ie iffue à l ’humeur qui le
jette lur les yeux ; ce qui entretient la ma¬
ladie : fans cela point de guérifon à efpé -

rer . Le Collyre foulagera bien pour un -
tems ; mais le vice interne fubliflant tou¬

jours , on ne manquera pas d ’efluyer de fré¬
quentes récidives - Si même malgré ces pré¬
cautions , les yeux venoient à être affligés
de nouveau , l ’unique Remède feroit un

Cautère qu ’il faudrait tenir ouvert toute la
vie : un organe auili précieux que la vûe , ,
mérite bien qu ’on s ’aflujettidè à une légè¬
re incommodité pour fa confervation .

§ . II . Des Gargarismes

Gar .garifme rafiaickijfant .

JL Renez de l ’Orge entier , deux pincées » -
Faites les bouillir dans trois feptiers d ’eau

commune , que vous réduirez à une chopine .
Coulez le tout , & ajoûtez - y

du Syrop de Meures , une once -
& demie :

Le Gargarifme e (f un Remède liquide , que -
l ’on gai de dans la bouche , pour en gargarifer :
quelque tems le Goûer , .
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du Guidai Minéral , un gros .

Pour un Gargariime , dont on fe fervira
plufieurs fois le jour .

Gargarisme adoucijfant contre le Chancre a
gjr les petits ulcères de la Bouche

& du Gofier .

Prenez fix Figues grades .
Faites - les bouillir dans une chopine de

Lait , & un feptier d ’eau commune , que
vous réduirez en tout à une chopine , pour
un Gargariirne , dont on fe fervira plufieurs
fois le jour .

Notez qu ’on peut y ajouter une once de
Miel commun , ou de Miel Rofat , fi on :
veuc le rendre déterfif .

Gargarifme contre la Paralifte de la Langue 3 ,
& du Gofier . .

Prenez des feuilles de Mélifle ,
de Bétoine ,
de Romarin , de cha¬

cune une poignée ; ■
des Fleurs d ’ŒEillet ,

de Lis des Vallées ,
ou Muguet , de

chacune une
pincée . .

Faites infufer le tout fur les cendres
chaudes dans trois feptiers de bon Vin
rouge , dans un vaifl 'eau fermé , pour un
Gargarifme , à répéter plufieurs fois dans
3a journée .
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Gargarifme anti - Scorbutique , ou contre le
Scorbut .

Prenez des feuilles de Ronce ,
d ’Aigremoine , • de

chacune une poignée .
Faites - les bouillir dans une pinte d ’eau

commune , que vous réduirez àtroisfeptiers .
Ajoûtez - y , un moment avant que de reti¬

rer le vaifléau du feu ,
des feuilles de Cochlearia ,

une poignée .’.
PafTez le tout avec expreflion , & ajoû -

tez - y
duMielRofat , une once .

Pour un Gargarifme , à répéter plufieurs
fois le jour .

Gargarifme contre l ' inflammation des
Amygdales .

Prenez des Rofes d ’outremer rouges ,,
appellées Pafleroflès , ou Bourdons , une

demi - poignée .
Faites - les bouillir légèrement dans trois ;

fèptiers de lait , que vous réduirez à une :
chopine .

Coulez la liqueur , pour vous en gar-
garifer plufieurs fois le jour .

Remarque . Ce Gargarifme efl trés - adou -
ciflant ; il refferre par une douce aftriftiom
Ses parties du gofier gonflées par l ’abon¬
dance de l ’humeur qui s ’y porte , & em¬
pêche le dépôt qui tend à s ’y former -
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Gargarifme comte l ' Efquinancie
(’Edémateufe .

Prenez huit Navets de moyenne grof-
feur , & autant de Cairotes . après les avoir
lavés & ratifies , faites - les bouillir dans
trois pintes d ’eau , que vous réduirez à
moitié ; pafi 'ez enfuite par un linge , &
ajoutez du Sel végétal , une once .

Le Malade fe gargarifera Couvent dans
la journée avec cette décoétion tiède ; &
on appliquera le marc entre deux linges
autour de la gorge , le plus chaudement
qu ’il fera poflible .

Remarque . Ce Gargarifmeeft fondant &
réfolutif ; il divife les humeurs vifqueufes
& épaifi 'es , qui abreuvent les Amygdales
Si les Glandes du golier dans cette efpéce
d ’efquinancie ; mais il ne conviendroit pas ,
fi elle étoit inflammatoire : il faut en faire
ufage très - fouventdans la journée , & em »
ployer en même tems le Lohoch contre
l 'Efquinancre décrit ci - deffus ( a ) .

( n ) Voyez le Chapitre des Lohochss pag . 131 , .
0
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